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Homélie du 2è dimanche ordinaire C-07 
Un signe d’une grande richesse ! 

 

Mon chou! Ma chouette, Ma chérie! Mon trésor! Mon p’tit pouh! Ma cocotte! Ce 

sont de gentils surnoms que nous donnons aux personnes que nous aimons, aux 

personnes de qui nous sommes proches, aux personnes avec lesquelles nous sommes 

en relation d’intimité.  C’est un peu sur ce ton que débute la liturgie de la Parole 

aujourd’hui : « ma préférée, mon épouse, ma couronne resplendissante, mon diadème 

royal ».  Et ce langage vient de Dieu lui-même pour désigner son peuple.  C’est le ton 

de la relation d’intimité, le ton de la relation époux-épouse.  Le texte de l’évangile pour 

sa part nous situe dans une noce, en pleine fête.  Au fond, ce que nous célébrons 

aujourd’hui, ce sont les noces de Dieu avec l’humanité, avec nous.  Mais qu’est-ce à 

dire?  

 

Dans ce récit des noces de Cana, on pourrait en rester au strict niveau du miracle 

lui-même, mais il y a beaucoup plus que cela à découvrir. Ce récit est d’abord un signe, 

c’est-à-dire qu’il révèle plus que la matérialité du geste, l’eau changée en vin.  Le texte 

nous dit que ce geste est le commencement des signes que Jésus accomplit. Le mot 

n’est pas anodin. Commencement, comme au début, comme à la création. Jésus vient 

recréer l’humanité. Il ne se contente pas de multiplier le vin, il le crée à partir de l’eau. Il 

recrée à la manière d’une alliance nouvelle, d’une histoire d’amour avec l’humanité, qui 

va remplacer l’ancienne et cette alliance aura quatre caractéristiques principales qui 

nous sont révélées dans ce signe de l’eau changée en vin : la nouveauté, la meilleure 

qualité, l’abondance et la générosité, et finalement l’émerveillement. 

 

La nouveauté 

 

Il y a quelque chose de différent par rapport aux coutumes en usage. En effet, on 

sert le meilleur vin d’abord, ensuite le moins bon parce qu’à la fin les convives ne font 

plus beaucoup de différence. Ici Jésus fait le contraire, il crée un vin meilleur que celui 

qui a été bu, il inverse les choses.  Cela signifie pour Jean que ce que Jésus fera est 

plus grand que tout ce qui a été accompli depuis la création du monde, plus grand que 
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les prodiges d’Égypte, plus grand que les prophètes. En effet, la nouveauté réside dans 

le franchissement de la dernière limite qui empêche l’humanité de communier à la vie de 

Dieu, la souffrance et la mort. Rien n’égale cela.  Cette nouveauté elle est en nous 

depuis notre baptême. C’est la première trace de la nouvelle alliance en nous. Nous 

pouvons y croire, nous pouvons faire confiance.  La deuxième caractéristique : 

 

La meilleure qualité 

 

Le vin de meilleure qualité montre aussi que ce que Jésus apporte, est meilleur 

que ce que les gens connaissaient avant lui. Ce ne sont pas des délégués, des 

messagers qui viennent réaliser cette alliance. C’est Dieu lui-même, en Jésus, qui la 

réalise. C’est un amour totalement engagé.  Cela nous est signifié par tous les gestes 

que Jésus posera pour libérer toute personne de toutes les formes de misères dans 

lesquelles elles sont enfermées. Cette expérience nous la connaissons. Pensons à un 

ou des moments où nous croyons que le Seigneur a exaucé notre prière. Pensons à des 

moments où nous avons ressenti la présence de Dieu dans notre vie.   C’est cette 

qualité d’engagement de sa part dont nous avons alors bénéficié. 

 

L’abondance et la générosité 

 

Cette troisième caractéristique qu’est l’abondance nous est montrée dans la 

quantité de vin. Pensons-y : 600 litres de vin. On peut faire boire beaucoup de monde 

pendant longtemps.  La générosité c’est la qualité des gens qui aiment. Pensons aux 

personnes qui se sacrifient pour les personnes qu’elles aiment, pensons aux parents, 

aux époux, épouses qui donnent tout d’eux-mêmes pour un conjoint malade ou dans le 

besoin. Pensons à toute la solidarité qui se manifeste à l’occasion du terrible drame en 

Haïti. Dieu, en Jésus, va faire de même. Il va donner sa vie pour faire vivre l’humanité 

pleinement. «Ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’alliance nouvelle, éternelle, 

versée pour vous, pour la multitude».  Nous bénéficions de cette abondance et de cette 

générosité à chaque fois que nous célébrons l’eucharistie. Et cela nous amène à la 

dernière caractéristique. 
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L’émerveillement 

 

Le maître de la noce et tous les invités se sont émerveillés de ce qui s’était 

passé.  Ce que nous venons de rappeler peut susciter en nous l’émerveillement et la 

reconnaissance.  Nous sommes choyés par Dieu, par son amour. Le vin nouveau c’est 

Jésus lui-même qui donne sens à notre vie, qui la comble, qui la rend heureuse et pleine 

de promesses de vie. Nous sommes vraiment en alliance avec le Seigneur et comme 

dans une noce nous pouvons nous en réjouir. Nous sommes les bien-aimés, les 

préférés, les personnes choyées de Dieu. Nous pouvons nous appliquer les noms que 

Dieu donne à son peuple dans la première lecture, autant comme peuple de Dieu que 

comme individus.  

 

En  conséquence, nous a avons à vivre  notre part de l’alliance. Nous avons à 

répondre à cet amour. Peut-être la meilleure façon de le faire pourrait être de se laisser 

inspirer par la lettre de Paul entendue en deuxième lecture. Mettre les dons que nous 

avons reçus au service des autres. Pour nous y aider laissons le signe de l’alliance 

nouvelle qu’est l’eucharistie, nous alimenter, nous influencer. 

 


